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IFIÉÉANCESI
LES RELATIONS DU CAPI-

TAL ET DU TRAVAIL

Lea question du 'Capital et du
Travail qui est à la base de toute
actiité et de tout progrès indius-
triels, continue à occuiper 'l'atten-
tion de ceux qui s'int6rment aux
îgrarods problèmes sociaux. Des étu-
da; documentées sont pliéoe amsez
f réquemmnent dans l1s colonnes de
n«3 journaux et certains le3 honi-
ies politiques de notre province ne
restent pau indifférents à l'étude et
à la compréhension des siencesi o0-
ciales.

La semaine dermère, M. Ernest
Ixipointe (3. R, député de Quae-
Fet au Parlement Fédéral, adiTe-
sait la paoe àBourse du Ta
1 ail, lors d'une assemblée de 'U-
nion Nationale Catholique ides Ou-
vriers en confection de Québec".

Le député de Qirébeu-Es paa
du Oapital -et du Travail, die rela-
tions étroitoe qui existet entre e=.
et des meilleurs moyens de fondre
e'n une hamonie complète ces deux
agents principaux de la production.

Après avoir adlaré «uil s'étalit
toujours intéressé aux problèmes
du travail, IL LeWinte a dit:-
"L'expression "'lutte de clam" de-
vrrait être bannie du langage poli-
tique; àl ne d'evrait pas y avoir de
distinction de classes, niais des Oa-
nadiens, des hommnes qui travaillent
au bien commun. Ohacin a sea 'part
de travail à faire et le travail doit
être réparti mais adlidaire, car fi
une branche fait défaut tontes lm
autre3 s'en ressentiront!"

Parliant de ýa vonmirene kh
travail et du capital, M. Lapointe
affirma que ceSt SitagofliteDe ne
dloit vue exister: "'1n 'y a. pas de
cnneurenc entre le travail et le
uapital. Le capital .5 fait conoer-
](nele à lui-qnêinl et les ouvriens se
font concurrence -entre eux. Plus il

va du capital et mieux il est di-
i-ý, plus les ouvriers en profitent.»

La conférence dont sont extrait%
'~qeqes eitations, contient ceir-

1ai operçus et conseils dou-t -bon
<nrede nos concitoyens pourT-

Aent thre I& prkieee notions
ur les questions d'oede écoei-
lue et ockt&

LE BON ETAIT DE NOS FI-
NANCGES; Dans son rapportmen.
suel publié, me jours dernier--, le
ministre des Finanices anponci' une
diminution de $5,495,000 de la det-
te nationale. Lies revenus ant aug-
menté d'environ $5,000,000 durant
le mois, et les dépenses ont diminué
d'«aUtant. En janvier &rnier les
revenu.b ordinaires furent de $39,-
480,892 et les dépenses, courantes
de $28,346,349,1 tandis qu'en jan-
vier 1921 l4 revenus furent de
$34,266,188, et leis dépeiuei de
$34,131,364. Pour les dix mois fi-
nissîant le 31 janvier 1921 les re-

en s'élèvent à $383,835,567, et
les dl6peneoe à $313,809,278. En
1920 les revenus pour la même pé-
riode s'élevèrent à $288,230,911 et
les dépenses à $271X.32,190. La
<lette nationale est mainutenant de
$2Y302,723,021. ý

LA POPULATION DE LA
PROVINCT.; D'après le diernier
rapport des ogatistiques municipe-
leis, déposé sur le 'bureau de la
Ohanbiie ces jours doerniers, la poý-
pulation de notre province attei-
gnait en 1919 près &li 2,500,000

LA PRODUCTION DU PA-
PIER AU CANADXA: la pa~daÙc-
tion du papier en 1920,dans notre
pays a été d'un Million de tonnes
environ; elle était en 1918 de 967,-
724 tonnes et en 1917 de 863,689
tonnes.

LE CAP1IIPAL ETRANOFIR
CHEZ NOUS; Il y a actuelle-
ment au Canada C51) »oiiété.s ou
succursales de sociétés ainéricai-
nies, représentant une mise de
fonlds de $415,000,000 de capital
amérie!ain et qui donnent du travail
à 90 personneis. D 1aute pa;rt, le
capital anglais placé au Canada et
dont la muleure Iartit soutient des
entrepris inutrielles, se chilfre-
rit d'après air George Paish, à
$1,860,000. C'est domc un montant
total de $2,275,000,000 dle capita.l
placé, dans le Domninion par l'An-
gletmre et les- Ett-unis.

REPRISE DES Â<UrIVITES.
Aux quartiera généa,&= dea bu-
reaux. de placement du, Canada,
d'aiprès le dernier rapport compilé,
il apport que par tout le -pays, I'ac-
tivité du travail eon'meuce à le-
prendre. Ainsi, danz la dernière
semaine écoulée, 1,10~3 établims-
ments industriels ont remis à l'ou-
vrage 14,456 personnes de plus
que la oemaine précéente.

L'EXPORTATION AMERI-
OAINE D'AUTTOMOBILT-S EIN
1920 ;- l'ýe.port-ation det3 autoq, des
Rat9-Uni6 en 1920, a. chiffre par
142,508 autos de plaisir et 29,12C)
autos de commerce, d'aprt% un rap.
port publié par le département du
Commerce a.méricain. Lec total est
d0 plus du double de 1919 et qua-
drupla de 1918. lei envoie' les
plus consridémbles ont été faits en
Europe, en Asie, en Amérique cen-
traie et du Sudl, au Canada et au
Mexique.

LEýý REVENUS ET LES DE-
PENSES DU DOMINION EN
.JANVIER; Le rapport que le mi-
niqtérýe de- finances vient de pu.
bier pour le mois de janvier fait
voir que d'urant ù-e mois, la dette
nationale a diminué de $5,495,000.
Les revenus accusent une augmen-
tation d'environ cinq millions sui
ceux du mois de Janvier de l'an-
née pr&<idcute, pendant que les
déiqies or.linaire; ont diminué de
plus de cinq illtions.

LiE PRO(iRES 'DES BAN-
QUES DANS NOTRE PAYS;
Les banques détenant une charte du
Gouvernement fédéral ont ouvert
400 nouvelles succursales au Ca-
ned', pendant le cours~ de l'année
1920.

NOS BOIS DE PULPE; La va-
leur des exportations de nos -bois de
pulpe et pâtes à papier W'est accrue
en 1920 dle près de 100 pour cent
sur elde d'e Yannée précédente.

PRODUCTION DE PATE A
PAPIER; Cette industrie a fait
des progrès c'onsidérables dhez
nous depuis quelques années, si ?lon
en juge par lea chi-ffres qui suivent:
1914 .. .. .... 934,700 tonnes.
1.915. .. .. .. 1,0,74.805
1916 .. .. .... 1,296,084 "

1917. .. .. .. 1,464,308 "

1918. .. .. .. 1,557,193 "

I/ABOLITION D'UNE COM-
MIISSION; nl est question que le
gouvernement fédéral abolira sou
peu la commidssion de conekrvation
pouit des raieow~ d'économie d1a-
bord et ensuite parce que plusieurs
départements font, dans plusieur
cas, un travail iidentique à la coen-
miosion. Le personnel sera versé
dans d'autres cenmiasions.

LE TRAVAIL REPREND: Les
ateliers de la "Canadian -Cer axùd
Fouudry" à Saint-Pierre-auxr-
Liens, ont repris leur acinté ordi-
maire, et un grand nombre d'em-
ployés ont été remia à l'ouvYrage la
semaine dernièêre.
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